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r é v o q u é s 
IE CAM ÊtÊAUE F1EIH 

• t P O N S C D E U t O M P A C N I E 
A i l M I N I S T R E D E S T R A V A U X 

Par i s , 5 mai . — N a u s avons s ignalé la W -
S U t l i r / i j p u M. Daintont, ministre des Tra
vaux publ ics a la Compagnie de 1 Est et rela
ta*» M a a s a a f r a i n Verpy, et aux actes de pro
bité accompl i s par ce dernier 

M. Weis s , directeur de U Compagnie , vient 
*•? r é p a a a t e au ministre. 

E a «aàti tes principaux p a s s a g e s : 

Oa a trouvé à l'actif d* Verpy 4 aetat de nro 
aiM, «t, an outra, la restitution d'une pièce de 
6 f n a » à Anatar*. I l n y a aocana trace des 
faite tout à fait exceptionnels, signalé* par M. 

•Teiui : M.40B fr. trouvé» en septembre X9B3 à Sa 
v iens . 23.000 fr. en juillet 1891 à Pantin. 67.000 

4M. aa MOtambra 1900 à FonUnay-sous B«i». 
4 U dot* de la premtert dieomxtrte, il. Fi 

« ) J t 4 doeemtU* 18TM, a'at-mt «i 
10 j 4t la aaeamdt dérovreru, Ù itait rfi 

M r s aw tarait* dt /« (outpmanir, et occupé m 
zPsaae* r*» l u ekmmtier* de la raie. 
- Vous dites, d'autre part, dans voti> lettre, mon-
•iaar I* minUtre. que M. Verpy. au moment où 

j | « été rayé des cadres, avait vingt trois ans de 
service. Sur ce point aussi, il semble qu'on voua 
ait fourni dea rrnseigaamants qu'il aurait été 

uti le de varia». 
M. Verpy a fait son service militaire de 1B94 

a 1A9T; il s'était engagé a dix-neuf an*. Aa no-
aient oa il a rompu son contrat <le travail en se 
mettant en grève, il avait accompli, depuis sa 

• libération do service Militaire, au peu plus de 
Sraiat aas de service, y omprn diverses périodes 
ém travail intermittent. Il faudrait dater, /mur ar
river au rKiffrr d* riant t mi* aa», admettre que 
mamt l'aroui vceami pendant tais dr dix an' niant 
m» départ au régiment ,e'eH-à dire ù partir de 
l'éf de neuf <m« 

Nous est 
aaplii alina* aaruat de nature à modifier 1 

•nerons. Monsieur 1» ministre. 

lion produite sur vous et sur la Chambre des de-
Bar de* déclarations insuffisamment ron 

Bat,' 
» dirrrteur de 

Signé : 

- M. D E H U N E T L E S C H E M I N O T S 

Paris , 5 mai. — Invité' par le Syndicat Na
tional d e s c h e m i n s de fer à r-Ten^rc la parole 
an meet ing de samedi 0 mai , M dr Mun 
vient de se récuser, en disant que, quoique 
aart>tan'de la réintégration de* cheminot - ré
voqués , il ne saurait s 'associer à une manifes
tation ouvertement dirigée contre les Compa-
g n i e s et dont l'effet sera plus nuisible qu'utile 
à la cause des cheminots . 

- C O N F E R E N C E S AVEC L E S C O M P A C N I E S 

Paris , 5 mai. M. Moni„, président du 
"Conseil, a commence 'i Conférer avec les di
recteurs des C o m p a g n i e - dr chemins de fer au 
-sujet de la réintégration des cheminots II a 
reço e t soir, M. le baron de Rot-,child, prési
dent du Conseil d'administration de la Corn 
pagnie du Nord , Criolct, vice président. 

M. Monts recevra les jours suivants , \c, re. 
présentants des autres Compagnie*. 

L a quest ion sera discale* au Conseil d e ' 
minis tres aussitôt que l'audition de ces repré
sentants ar ts terminée. 

•COI • MAI 1*11 — — . a — 

nBouveUajBBBt de cas fmM qui a a sont a a s le 
mais de carriers 
travsâaer ami car-

amtes stt «LU ont été exc i tés par a a s rnnaeurs 
aasàcléfaesam m t Pas reemache . 

JonmmlaU Roubmix I m-

I n e i d e n t s d e G r è v e s 

A ANNOHAY 

Privas. 5 mai. — Le départ des charge
ments de papier des us ines de Vidalon aux
que l s s'oposatent l i s grév i s tes , a pu avoir 
lieu sous la protection d'un important service 
d'ordre. Dav-teat ramions chargés de 40.000 
ki los de papier, ont pu parvenir à la gare , 
encadrés par U s troupes et au milieu de s cris 
host i les de la population. 

G R E V I S T E S S A C R I L E C E S 

N a n t e s , 5 mai A B o u g u e n a i s , les caviers 
en grève ont pénétré dans l 'église, où ils ont 
fait un tapage infernal, se l iviant à des 
actes sacri lège- , répandant l'eau b é n i e a terre 
et proférant des b l a - c h c m c s contre la Sainte-
V i e r g e . L'ég l i se a été fermée pour éviter le 

arborer les couleurs pontificales? 
LA Q U E S T I O N E S T S O U M I S E 

A LA COUR DE C A S S A T I O N 
Par i s , 5 mai. — Cne importante question est 

soumis» aujourd'hui à la Chambre criminelle de 
la Caur de esssat ien , présidée par M. Bard. 

U s'agit de savoir si les catholiques ont le 
droit d arborer le» couleurs pontificales. 

Le 4 jui l let 1809, M* P a v i e , avocat au Mans, 
ancien bàtonuier, ava i t , à l'occasion des fêtes 
do Jeanne d'Are, placé à sa fenêtre des d i a -

Cux peut incaux . Il h i t traduit, devant le U i -
tal de simple police du Mans, pour contra

vention à un arrêté du préfet d« la Sarthc du 
16 février 1894, interdisant tonte exhioit ion do 
drapeaux antres que ceux aux ooulears natio
nales ou étrangère- . 

Ix> Ss juil let MX», le tribunal acquitta 
M" Fav ic . 1 ce. m naissant au P a p a le caractère 
d'un souverain que la Séparation n'avait pu 
lufteniever. 

C'est centre ce jugement que le ministère 
s'était pourvu. 

M. ht conseiller Laborde a fait le rapport 
sons conclure II a rappelé le» hommage* ren
dus par le , nations a la souveraineté même 
t(iii|H.relle du Pape. Mais, d'autre part, il a 
indiqué- que 1 K ^ W se présentait s o u , l'assit*.! 
d'une société don' les éléments étaient e,iais* 
dans f ut l'univers, et dont !a souveraineté, 
k'exercsit pour tous «lors le domaine spirituel . 

M. Félix Bonnet, avocat à I» Caur de Paris , 
a «oute-nu qu'on avait le droit d arborer non 
smilennent le drapeau d'une nat ion, mois le dra
peau d'un scuverain. C e s t ain*i qu'on « arboré 
en France, le drapeau personnel dn Tsar. 

Or, la loi des garant ies reconnaît «u P a p e 
1» qualité de souverain qui aaMirei l'inviolabi
lité, l 'extérioralité e t les honneurs royaux. 

D'aillenrs, M. Monis, lorsqu'il é ta i t ministre 
de la JnKtioe. avait envoyé une lettre à nn 
commissaire Sa pclico de Lyon clans une affaire 
anaiocue. pour lui dire de cesser toutes pour
suite», parce que le P a p e était un souverain. 

Le procureur général Baudouin, développant 
ensui te «<". conclusions, a déclaré que le pouvoir 
temporel du Pape n'existait plus. Le« Kt it» pon
tificaux ont ee-*é. a-t-il dit , de faire partie de la 
carte de l'Kuropc. \jt* t ardes du Vatican sont 
soumis aux Ici* mi' i taires de leur ray~ d'ori
gine l/e Pape n'a pas plus do d r a p e a u que 
d'armée. Il conclut pour toutes ce» considéra
tion* à l'admission du pourvoi qui n été formé. 

Dans «on artSt, In Ccur suprême déclare que 
le royaimie pontifical I c e » ? d'exister depuis 
la formation de l 'unité i ta l ienne e t que par 
conséquent < 'est à tort que le jugo de paix a 
prononcé l 'acquittement. 

La Cour de cassation annule le justement 
d'acquittement pi énoncé par le iucre de poix 
du Mans, et renvoie l'affaire devant • • a u t r e 
juge de paix qui sera ultérieurement désigné. 

R E V U E É C O N O M I Q U E 
Les rassoa'cos en IÊ'IM 

LA PRODUCTION MONDIALE PAR CON
SOMMATEUR A DECRU 

Voici la traduct ion d'mi intéressant article 
-du M r s Traite Rrcn,-! de New-York : 

« En 1SP5, il v avait suffisamment de mou
tons dans le monde pour fournir d 'une toisen 
chaque consommateur du rrlolie. Cela rept>é-
aente, peut-être, un total de 0 à 7 livres d« 
laine en suint ou 3 livres de mvé par tê te . 

i> Actuel lement, par «nite d nue drminut on 
de la population rvine du s'°be. évaluée à 
3 1/2 %. dans ces 15 dernières années , et d'une 
augmentat ion de consommateurs s'élerant à 
20 "£. il est maintenant nécessaire d'étendre 
4 toisons sur ô dos. Kn d'autr i s termes, il 
n'est attribué à i l iaque consommateur de la ine , 

aa'anviraa i sivran 1/S de lavé par a n , oorapa» 
itAisamint t » l inmm 1895. 

» D a s t à 1—»i j B i r s j u e malgré Msarralesme-
ment rapide Aa Paasvaaje des mousrs» an I n i -
t a e e t an IBat*«lia, In populat ion ovra* dn 
mande ent ier e s t Besaée "de 522.564 000 h 
308.59S.OS0 d a m â t ces U dernières années sort 
une baisse As 8.6 %. 

» D'antre f a r t , l a sa^antation des cKAarants 
pays devenant plus dense, le chiffre des consom
mateurs de la ine s'est accru. Cet accroissement 
a été rendu plus appréciable par les progrès 
qu'a fai ts la civi l isation, en Afrique e t en 
Asie , ce qui a provrqué une forte demande de 
la inages d a n s cas contrats où osa produits 
é ta ient à peu près inconnus. Tels sont l a Tur
quie, l 'Egypte , la Chine, le Japon , le Mexique 
lé Pérou, le Brésil, les colonies Sud-Africaines, 
e tc . . . Le nombre de consommateurs de la ine , 
èjs, Europe, est de 4-55 millictis, alors qu'i l n'é
ta i t que de 396 mil l ions il y a 15 ans ; de même 
en Afrique, ce chiffre est monté de 1.700.000 
à 13.500.000; en As ie , il s'est élevé de 617.000 
a 1.140.000. 

» En récapitulant , noua trouvons que les 
personnes se vêtissent de laine, sont a u nombre 
de 620.000.000 tandis que ce chiffre n 'é ta i t que 
520.000.000 en 1905, soit, une augmentat ion su
périeure à 19 %. » 

Faits Divers 
Unchaaffear grièvement blessé 

par sa femme 
d'un coup de couteau 

Paris , j mai — Ce matin, alors que rien 
ne faisait prévoir un drame, la concierge de 
l' immeuble n" 217 de la rue de Tolb iac , ba
layait tranquil lement son escal ier , lorsque 
son attention fut attirée par le bruit d'une 
dispute dans la maison. 

Elle descendit . A peine avait-elle r e g a g n é 
sa loge t,uc le chauffeur Achil le Barillot, qui 
n'a que 2s ans, descendai t l'escalier, à peine 
vêtu, tout haletant. 

Au même instant , la jeune Mme Barillot, 
sanglotant et portant sa petite fille en larmes , 
venait seffondrer sur la première chaise ve
nue: 

— Je v iens de tuer mon mari. Que vais-je 
devenir maintenant? Je l'ai b lessé très gra
vement; j'en suis sûre ! j'ai tape plus fort que 
je n'aurais voulu, mais il me battak. . . J'ai 
pris un couteau '• Et puis je ne voulais pas 
être battue. . . Comme je regrette mainte
nant. . . > 

Pendant r e a c m p s . le jeune chauffeur, qui 
avait couru r la pharmacie la plus proche, 
perdait connaissance et le pharmacien, M. 
Neveu , le faisait transporter à l 'hôpital Co-
chin, où il fut admis d'urgence, son état 
étant, s inon absolument désespéré , du inoins 
très gTave. 

Interrogée sur les mot i fs de cet te querelle 
sanglante , la jeune épouse meurtrière raconta 
que son mari lui avait dé à plusieurs fois 
fait remarquer que son m é n a g e éyait mal tenu 
et lui donnait toujours trop souvent en e x e m 
ple une vois ine d'en face beaucoup plus la
borieuse. 

L a meurtrière a été c o n s i g n é e à la dispo
sit ion de la justice-

Scandale dans la police 
toulousaine 

Toulouse , 5 mai. — U n e information judi
ciaire vient d'être ouverte au sujet d'une af
faire f.ui met en cause une douzaine d'agent^ 
de la police munic ipale . Voici les fsit~ tels 
qu' i ls résultent de l'enquête : 

Quatre a g c n ' s cycl i s tes avaient saisi c inq 
fûts d'alcool de contrebande. A l'octroi, les 
fûts furent j a u g é , ; nuis tous , emplovés et 
a g e n t s , prirent un petit verre d e a u de-vie. 
Les a g e n t s rentrèrent a lor , en vi l le , mirent 
les fût* en cons igne au poste de police mu
nicipal, et après nvoir réquis i t ionné des bou
te i l l e , dans les cafés vo i s ins et s'être procuré 
un tuyau de caoutchouc , commencèrent à vi
der l'un d e s fûts. Chacun des agent» reçut 

ainsi une bouteille A'eau-devBic L'enquête a 
établi que treize a g e a t s , dont Mai» « r a d e s e t 
•m sous- inspecteur, sont oomrjBBnmis dans 
ce t te affaire. Le parquet posjrnut les a g v a t s 
sous l ' inculpation de vol. L'adaaiai s t ration 
municipale a suspendu un sous- i sspecteur , 
un brigadier et un sou i -br igadkr . 

Cuet-apens tendu à tnt agent 
Paris , 5 mai. — L'agent Virolfs s'interpo

sait, hier soir, rue de l'Amiral-Mouchet, entre 
quatre individus qui se battaient. C e s quatre 
individus, unissant aussitôt leuri forces con
tre lui, le renversèrent sur la chaussée , tan
d i s que l'un d'eux le frappait d'un violent 
coup de po ing au v i sage . L'agent Virolle eut 
le temps de sortir son revolver de sa poche 
et fit feu en l'air à trois reprise*. Deux gar
d iens de la paix accoururent. Les rôdeurs 
prirent la fuite. L'un d'eux pourtant put être 
arrêté. C'est un jeune h o m m e de vingt-qua
tre ans , Charles Bonnet , demeurant rue des 
Aqueducs , 29, à Chantil ly, sans profession. 
Conduit au commissar iat , il refusa de faire 
connaître ses camarades , mais il déclara que 
la barrarre de la rue de l 'Amiral -Mouchei 
avait été imag inée de toutes pièces pour faire 
tomber l'agent sous leurs coups. 

Le gardien de la paix Virolle a ê é trans
porté chez lui. Il devra garder la chambre 
pendant plus ieurs jours Son agresseur est au 
Dépôt. 

s i 

T i r a g e s F i n a n c i e r s ^ 
Tirn^r du rtmUmti S mai 1911 

V I L L E DE PARIS 

Emprunt 18;$ 
Le numéro 457.592 gagne 100.000 franc». 
Le numéro 253.623 cagne 50.000 franc*. 
Le* trois numéros suivants gagnent chacun 

10.0DC francs : 291.126 — STIZdi — 163.600. 
Les quatre numéros suivants tr*gnent chacun 

5.00Ù francs: 339.364 — 170.540 — 19.106 — 
38.466. 

Les 35 numéro* suivants gagnent chacun l.OOo 
178548 246479 71514 452403 458848 181418 165696 
lô6f>* l c 3 £ 3 330603 103X8 36767 333T<2 «J3.81 
33??49 260515 13810 J76277 185302 247650 180aE6 
476667 « B 6 7 8 323611 385343 

C R É D I T F O N C I E R D E F R A N C E 
Obligations Foncières de 500 fr. 3 % 1879 
i * numéro 85.5G3 ct^ne 100.000 fraiio*. 
Le numéro 2L3.b43 «a^ne ltO.OOO franc*. 
Le numéro 367.214 gagne 25.600 franc*. 
Le* deux numéro* suivants gagnent chacun 

10.000 francs : 1.589.970 — 1.616.430. 

Les cinq nurm-ros suivants gagnent chacun 5.030 
francs : 802.C41 — 1.025.968 — 1.113.809 — io l .420 
— 736.105. 

Les 90 numéro* suivants gaçnent chacun 1.000 
franc*. : 
5„S&26 1147690 81887 1386968 847467 393106 
876346 494Ç44 419628 1&3T-S38 1467915 12c7198 
175343 760E71 1ÏCC013 1144285 475936 53292 

1554963 1719500 157401 16944C0 257407 63S907 
14''303 1616757 11448G5 1479755 907179 1051360 

102334! 1435130 1680655 1649624 129656 1302802 
m î 8 0 153338 969'41 174704 1291947 1326352 
455369 196306 1646640, 

13''.1634 1C-5T213 383682 
142~461 TCœrrj 572150 
14Ff533 531625 276c 50 

77Î-V3 8ft"<m 179F-7P7 

437431 61261 997662 
5436C8 971744 1032863 
090652 10272O7 315471 
40'1937 1564973 I72P30 

77550 646435 143n536 
171??37 107CV562 620607 14<sS7?8 694157 M57-Û 

66fW9 Î S ^ ' O 17ÏT-1S7 416rjrs) 1116745 507P09 
271288 385S» 1387317 1051&57 416423 1070454 

Obllg. Foncières de 500 fr. 1 so % l u s tt 5" 
Le numéro 128.974 cagnr ICO.OOO francs. 
Le numéro 267.560 aa^ne 35.OCX) franc*. 
Les six numéro* suivants xaa i iei ciïaoun £.030 

francs: 279.507 — 4c,X5 — £5o.S53 — 73.918 _ 
2S5.449 — 773.699. 

Les 45 numéros suivants Kagncnt ethaeun 1.000 
fr:m s : 
1E ; i4 252621 157917 710690 363991 16IK68 159610 
110936 679137 224667 9952 724565 S07£92 676C26 
7 6 ^ 1 3 £56752; 440357 .582343 J1612S 843680 543658 
92/7438 1780P6 ÔX145 S79625 62E847 83488 647042 
2C33.33 3CS23 S19758 7C3246 871S0S 2G919 74196 
844f*> 86'81 3839^4 036924 875694 768531 12C04 
465-391 149238 394C31 

Obl igat ions Fcntviàres d* t 5 0 fr. 3 % 1909 
Le numéro 963 418 gatme 50.000 francs. 
1^ ruméro 1.095.678 -.Bine 10.000 francs. 
l>es dix numéi'os suivants tiquent, chacun 1.000 

francs : 
1786667 t Z n Z T 535495 560348 668713 
*X'360 1258296 1WE391 58G655 1C2323S 

LE SILOI 
les Artistes Français 

Les Exf»sfts mile *m#*m**u* 
Gravure et l l thograpnle 

MM. Baymond Auger, né a NeuUly-en-Thalle: 
c Trou eux-fortes originales, paysages > ; rwrre 
Boissart, d* V aienueuues : • i-ccueuis poussant 
leur barqcie » (aao-forte an cou.curs) ; Orner bon-
chery, ué s Li l le: « .Nicolas Van liereystein, 
d'apre» i'rans Halo » (burin) ; Paul Louromt, né 
à Méaièreo: « Le Panthéon » <ea,u forte originale) ; 
« N.4X de fcemur » (eau forte originale); Aitred 
Broqu*4et, d'Abbeville: • L'éUing, d'après Corot » 
(litliograp'hie) ; George* JBTOqnelet, né à Abljcville: 
c Crépuscules, souvenir de Zaanuam » llitiiogra-
phie originale); Louis Busière, né à Denain : <; La 
Madone de. saint Jérôme, d'après Le Corrège • 
(burin) ; t MM. Jackson » et « Portrait d'une jeu
ne dame, d'après Ru*sell > (eanx-fortec). 

Jules Ccptin, 1» à Valencieiines : « Vallée de 
l'Aurnsnce », d'après Harpignii.3 (eau-forte); 
Adolphe Crauk, ne à Valencienne* : « L'adoration 
des Maçes ». 1 La Nativité », « La Présentation », 
d'aoïès"Memlins |buiin), « Portrait de If. C. T. . . , 
•caipteur » (burin orijiaal) ; Benjamin Damnvan, 
a* I Dnn^erqiie : « Le repos », d'après Courbet 
(eau-forte.), « Esaù et Jaroh » (eau-forte); Louis 
Usure, né à Bozières : « Chemin des t*ridamie* » 
et « Marais de Quiuev » [eaux-fortes originales) ; 
Eugène .Dété, né à Valencienne* : « d i e gravure 
sur bois ». d'après T. Ribot, « Gravures », d'après 
Hoimrs Dnaassar et Rjhot: Mme Jeanne l>i«é-Ga-
Insto: c Hercule et Otnpnaie », d'apiwi Boucher 
gravure BUT bois), » t~ur U butte » (gravure sur 
bois en caniaien) ; MM. .Julien )>tnrck, né a 
Bsillenl : « Hort-tit de M. i ieuiey » (burin ori-
: inal) : Auatole l ievi ienne, né *• -\nd«vil!e: « La 
vieille! «ni chat » (lilograpliie) : ArUiur Guiliez. ué 
à Vsîeucieiuw* : • Les lilies de Loth fuyant l'in
cendie de Sodome » (eau-torte originale). « Por
trait de jeune hlle » |burin); Georges Houriez, 
né à \ aleueionnes : « Entrée de béguinage à Bru
tes » et « Portrait <'* Mme l i . . . » (gravures sur 
Bois originales). 

Henri stagnai Isa, né à Laon : « Cne barn/u© • 
la eét« ». d'après Moteley (gravure sur bois) ; Ar
thur Itayear, né a Bouvigny-Boyeftles: « Kérveil 
de l'enfant «, d apivs UMSBST (amrin); « Oliva-
rés », d'après VfWBVBSi » (biu-Ln): J . -H. Mélisea, 
né à isaiut-Quentiii : « Diipart pour TanaKamv* » 
(eau-fortel ; Mme Moreen, de Cousolve : •; Mou
tons à l'abreuvoir » fbois arsùasl] ; • Portraa de 
M. J.. . » fuiis ancinat) ; LVlniond Pennequin, né 
a Lille: 1 QnatTC paysages », u'après V a y son (bu
rin); « Les enrôlements volontaires », d'après Vin-
chon (eau-forte» ; « La rue du Haut-Pavé, à Pa
ris » (eau-forte en couleurs) ; Mlle Denise Riquet, 
ne* à Lil le: « Portrait » (ItUjograafeis originale); 
MM. Albert Robida. né à Compiègne: « lie. de 
Marken » et » Butr d'Eltr. » (eau-forte); Maurice 
Roussal. né à Lreskw : c La elairie.-e » (eau- forte | ; 
Mlle Jeanne Sailly. née i Beauvais : * Etienne 
Marcel », prereat des marchands (lithograp'ie 011-
_inale): M. Henry TaSSSCratB: « Olympia », 
d'après Manet (eau-forte); MlVe L»nre Vaies, née 
à Valeni-iennes : c Huit gravures sur bois » (pay-
si. «s et monunienU) ; > L n intérieur ». d'après 
M. Ossmann. 

Art décoratif 
5111. F.demard Arnould. ni a tSjsersrr < Une vi

trine d'i bijoux^; - Qeorvai Bastard. né à Ance-
villc : «Une vitrine d'ohj.'is d'art, nacre et den
telles » : — Eiitelie Daman, a* il Sa.nt-QueUtln : 
- Etuuc*; de iieurs décoratives»; «projet ue îene-
tre » (dent.iti ; Maie CkitUd* Darcbez en colla
boration avec Mlle Qvrmalna Darclie?;. de Li l le : 

L'n écran Louis XVI 1 n velours et cuir d art »; — 
M Louis Dtvaliaix, ne .̂ Saint Qui'niin : •- Lue pan
ne; .1: atvorauf»; — Mlle Siuanne Delcoart, née à 
Qsniaral • Ivreatail », noini a l'altuille ; — M. 
Léon IMraax, né u taudiy : 1 Ptaji t ce mouchoir -, 
(dcolclles); .ville Al.ce Dupmt. de Valeaclenncs, 
• Un,- rltriae de cuir* d'art ». 

MM. Bagtae Feu41alr« ni à Uunkerquc : 
• Essavx, bijoux 11 u.çj.is d'an en matières pré-
cieu-cs .; — r,., i.ardev, né A HesdUi « Bijoux ••; 
— Charles Grebei. ne à Uoauvals ; 'Ors* Flam
més » : — Mme. Jeanne Harpiynies R.iSei. de Valen-
essnacs : -Paravent en cuir ri pou >é et n i n t e . ; — 
'r suris» Huileux, n* * La Chaitlle aux-Pots : 
• lira tlanmii, • : — aoanste Labobret, ne a i^imt : 
«Jeanne rt Ar- a Chtnoil • tvura'l); • Le Torrent* 

•pPttraH): — >'lle r,:lh.ite Lasalle. nés a Saint-
Vucnttn : >. objets d-art»; — Mine M L Lebctsptie 
nec' .1 Château Taierrv : •Oaiet* d*an eu atauerei 
diverses»: Mu* Uarguerlte Letèvie, de Salnt-
vfuen'in • 111,1.1s en corne u en étain » : SnsM 
Léon'e Ni'k ixeiir-l:. ne. rée a Lannov : «Col Les 
Anihémys - inulieatlon sut tiinc it i»jint a 1 .:<• 
punie!; — Mite Marsmertte P;iie. née a Lvstez-
Lannov . cuir* ci eles » : -- ^!;l j . pisnsnmalson, 
RBI k Lille : 1 Un coiivre-baiii'a<tte » ; -- Mlle Su-
•assM Troeniè. ne* i Amiens- » Coii»stn m brede-
rie » : — M. Henri Varenne, né a Chantilly » F:-
rarlaes. bronze û\iré ». 

MM. Emllo Oarllar. oe OasnBraj • I»ortralt»»< 
(buste) ; — Alpaansa Osrdoanter. as LUle : • Le bar
bier Maes » («TiosfBSl; — Jules Déchu., de Lille : 
• Jsanns' de Flandre, bleuraiir.ee de Lille • (esquis
se) ; — Hsnrt Oamiule. de riars : • Tét* de Femme » ; 
_ iiaort oreber, de Beanrals : • Trots bustes » j — 
Mlle Adatlne <fc Raeseler. dr Boulogne : • t-etlta 
Ml* k la natte » (buste) ; — M Hector Lemaire. de 
L1U* • «jÇuinza terres enttes or.irtnalet, » : .. L'An-
ottrs • (buste) ; • La Nature prude * (firure) : — 
M Roger de pnrtrUle. né k Boulog-ne-sur Mir .. Dé
sespoir d'Ariane» (statuette); «Fillette bretonne» 
(bnstel. 

B L O C - N O T E S 

I . A G R E F F E 
— Vous savez o.uels progrès • accomplis !k1 

ch irurg ie? 
— Oui , on v o u s coupe les jarnoes et les 

bra=, avcc: un art c o n s o m m é . On vous enlève 
des o r g a n e s qu'on croyait e s sen t i e l s a la v ie 
c o m m e l ' e s tomac , par exemple . C est un jeu 
de supprimer la vés icu le biliaire .1 qui elle e s t 
gênante . Quand le pylore, ce conc ierge de 
l'estomac- refuse d'ouvrir la porte au bol ali
mentai r e . o t t l'extirpe. 

Parfa i tement . Voici qu'on r.KVommoclc 
même le cœur . U n e autre intéressant. ' cxi> -
rience vient d'être, faite en Amérique. 

— Nature l l ement . Avoz-vous remarque 
que pour nous , Européens , toutes les c l io -es 
invraisemblable? se passent toujours de l ' au 
tre côté, de l 'Océan , tandis qu'en Amérique 
toutes les act ions incroyables se îirodui-'-nt 
toujours en Europe. 

En effet. Donc jusqu' ic i , en pratiquant 
la jrreffe humaine , on supposait que la peau 
av»ssitôt enlevée d'un individu sain devMI être 
appliquée immédiatement sur le sujet traite. 
U n chirurfrien yankee vient de démontrer que 
le délai n'a pas d' importance Au Samonton-
Hospita l , à Phi lade lphie , il a jrreffe un carre 
de peau humaine oui avait été enUvi', dettM 
jour^ avant, et le morceau a, parait il, i iarfi i-
t ement repris. 

— Il ne faut pas désespérer de voir l es 
pharmaciens mettre un de ces jours e n vente 
des morceaux de. nez ou d'oreilles ou des car
rés de peau p o u r le* amateurs . 

— C'est c o m m e chez Nieo le t , de plus e n 
plus fort. H n'y a que de la mort qu'on n e 
guéri t pas . — É D . P. 

LE BOLE SOCIAL'DE LA FERMIÈSE 
Son éducat ion. - Las rétiniens de fermières , 

etc . , par J. De Vuyst , inspecteur principal 
de l 'Agriculture. Ouvrage couronné par 
l 'Académie royale de Be lg ique . 2e éd t ion , 
chez Dcwit, a Bruxel les , prix 3 francs . 
C'est à la fermière, surtout qu'il appartient 

de relever la condit ion sociale de l 'homme d e s 
c h a m p s en veillant à la bonne éducation des 
enfants , e n améliorant l 'a l imentat ion, en ren
dant l'habitation plus hyg ién ique , etc. 

Les progTês réalisés, par le cultivateur d a n s 
le domaine économ'quc sont dus surtout au 
puissant levier de l 'associat ion. C'est n*r le. 
m ê m e moyen qu'on pourra arriver p'.us rapi
dement à mettre l es fermières à la hauteur 
de leur m U s i o n . 

Ce volume facilitera la t j c h t de ceu-. qui 
voudraient s'occuper de* assoc ia t ions de fer
mières et de. m é n a g è r e s rurales. Il se com
pose avant tout d idées réal isable; , de faits 
vécu* et de conse i l s prat iques . En qua're a»Tl, 
74 cerc les ont contr ibué déjà Largement A 1a 
«'iffusion de s conna i s sances professii nneUeï 
de-la, fermière. Nul doute r,ut cet ouvrage ne 
les aide à se développer encore. 

N o u s r e n d o n ' h o m m a g e à M De Vuys t , J J 
promoteur en Belg ique de l'idée de rcrclr- -dc 
termicres , d'avoir réuni dan- son livre inté
ressant , tant et de si jnér ieux ren-eigricm 

L'on a dit de la premier..- éd.tio-i au'ciH 
const i tuait le programme complet c e lc i i^e!-
g n e m e n t à donner clans les cerc les. 

On p"ut rl'TC de la s c - o n d r qu'el le est e n 
outre une véritable photoetai>liie c'.c ce q 
dès à présent réalisé à l 'é trancer et ch*i ifutt, 
• i | grande partie grâce à l ' impuls ion active 
e t inte l l igente de M. l'iaspectesjr D e Vuyst . 

N o u s recommandons viver>ent ce livre \ 
nos lecteurs et à tous les h o m m e s d'omvn 

Dernière Heure 
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LOB Evénements 
du Maroc 

Les combats autour de Fez 
Tanger , 5 mai. Un courrier arrivé au-

j o u r d b u i de l e i aproP 0 \c, nouvelles sui
vantes sur les combats l ivré- par le comman
dant Brémond avant -on arrivée dans la ca
pitale . 

Fa», 26. — Depuis lundi a* attendait le istuux 
de U menai!* da BssBSSsssskajl Biemond. Ln cour, 
riar da 23 annonçait «on départ il* t^bdou où il 
rsBoaassit les attaoae* île* rabelles. Aujourd'hui 
il camaait s Huruit Ifiénta. 

La* fores* du M » ; " » " en sortirent dans 11 ma. 
Tinsa vsr* Sérafihi afin de retenir le» Béni M'Tir; 
une partie »vec El Ulaoui ail» v « s le* montatrnes, 
l'autre sver les urégulieiii de M'Tougai se rendit 
dan» U plsiae et rer» cinq heures la mehall» Ou 
roaiinsndant BrémonH arrWaM .n exrellént ordre. 
Las hiimnii riuneivsreut as» vingtaine de prison 
nt*r». 4a* bestiaux ruptures aux rebelles dont les 
d o s a " f s m i t incendie». Au cours dee •-ngagr-
rnents. 1* vixir £1 GWoui faillit être pris. 
• T a n g e r , $ mai (source ang la i se ) . — Les 
nouvel les reçues de F e i disant que l'arrivée 
de la mehal la du commandant Hrémond n'a 

!pas eu un effet moral considérable sur les 
trions rebcBes , car <• e l l c - e i continuent à 

Investir la ville. 

Sur le Moulouya 
. Alger, «. ssai. — Le général Bail loud, com
mandant e n chef le iqe corps d'armée, parti 

, r » demain pour Taourirt. pour ass is ter aux 
mancruvres des troupe^ 

L'Allemagne et l'Espagne 
Madrid, s mai U n e réception diploma

tique a eu lieu aujourd'hui à 5 heures , com-
rae tous les vendredis , au ministère des Affai

r e s é trangères . Mai- , dn le • Mundo », un 
-ieut a été très remarqué : l 'ambassadeur d'AI 
Itunagne l 'est pnésentjé an mimstère à quatre 
heures raotns le c,uart et il était reçu quel-
rrues instants après par M. Garcia Prieto, mi
nistre des Affaires é trangères avec qui il a 
conféré jusque 5 heures moins 10. On suppo
sa que l'entretien a porté sur l e s affaires du 
Maroc. 

LES CU.EMiNOTS RÉVOQUÉS 
- LA FÉDÉRATION NATIONALE CHEZ 

s*. DUM0MT 

' Farts , 5 mai. -r- Le bureau de la Fédéra-
«-tios Nat ionale du personnel des chemins de 

far est venu dans la soirée au nom de ses 
s j . o o o adhérents assurer le minis tre des Tra-
'»*»»« patelles, sju'il marcherait avec lui et le. 
seconderait activement dans l'effort qu il 

k_P"""r obtenir 1a réintégration de s che-

, e n outre, au ministre diverses 
• d'ordre s>rofcs**onnel. 4» 

Om» m a t n c —««***» , l e asasiatre a f s n 
anasssâ aucc aas éé légué* l'anansaa ae c e s «if-
Mrentes quesessa* 

L ACITATI0N 

Paris , 5 mai. — Le Comité fédéral de s mé
canic iens et chauffeurs dans une réunion te
nue ce soir a déridé de donner de nombreux 
meet ings pour expliquer au public quel les 
-ont les revi ndications de la corporation e t 
s est déclarée prête à une nouvelle grève , pour 
obtenir satisfaction principalement en re qui 
concerne la réintégration de - révoqué-, 

U Révolte jles Vigi.8r.iis 
Dans l'Aube 

A BAR-SUR-SEINE 
Bar-sur-Seine. 5 mai. — Le comité fondé 

sur l'initiative du député Paul Meunier, et 
qui ne J>I rd pas une occasion de manifester 
son hn-li l ite au comité bar-sur-auboi- , ap
pelé, par lui. comité réactionnaire, s com
muniqué , ce soir, à 1 isaue d u n e réunion, un 
ordre du jour dans lequel, ajurè- avoir dé
cidé de remettre a une date ultérieure la 
grande manifestat ion de Bar-sut-Se ine , il e s 
t i m e c.u'il est urgent de rrofiteT de la pré
sence des parlementaires pour provoquer, di
manche , i trois heures, en dehors des com
munes de Bar-StViuanais et de Bar-surabois* 
à Troycs , dans un local à dévigner, une as
semblée générale privée des dé l égués viurrdcs 
de c e s deux arrondissement*, alin d assurer 
l'entente préalable indi-poti-abic pour coor

d o n n e r 1rs déclarations de chacun d o u x . 

Les dé l égués devant prendre part à la réu
nion de Troyes seront d é s i g n é s par les v igne 
ron- de chaque commune vitirole, clan-, la 
proportion de un dé l égué par JOO habitants 
ou fracr.ions dp 200, avec un maximum de 
cinq par commune . Kn outre, 1 s comités 
réunis , protestent contre l'envoi injustifié de 
5.000 h o m m e s a de g e n d a r m e s et considèrent 
ce«î mesures extraordinaires comme une at
teinte h la liberté des habitants . 

Le Préfet de l'Auto remplacé 
LES MOTIFS DE LA DISCRACE DE 

M. MARAIS 
Paris , 1 heure. — M. Monis a soumis ce soir 

à la sijpiature du président de Is République 
un pet i t mouvement administrat i f comprenant 
la nomination «cmme pr*f«t d e l'Aube de M. 
Duponte i l . i-réiet di-s Pyrénées-Orientales par 
permutat ion avec M. Maris , appelé à ia pré-
feetura de Perpignan. 

D e source officieuse, on assure que le prési
dent du Conseil a fait grief à M. Marais d'of 
voir autorisé des manifestat ion* comme celle de 
Bar-eur-Aube, qui ont d e n n é lieu à des incidente 
regrettables, e t . d'autre part , de n'avoir pat. 
tenu suffisamment la main à l 'exécution des ré
quis i t ions mi l i ta ires relatives au recensement 
des chevaux et voiture». 

Le nouveau préfet prendra dès desnain pos-
session de son poste. Il a reçu des instruction* 
très précises e a vue d« poursuivra U retabeis-
aanMBt de r ordre t e s t an assurant la str icte ap
plication de la loi. 

E a Champagne 
E N V O I D E T R O U P E S 

Troyes . 5 mai. — Le 1er batail lon de chas 
seurs à pied a reçu l'ordre d'envoyer diman
che matin deutt c o m p a g n i e à Bar-sur-Seine. 

Sedan, 5 mai. — Deux escadrons do 14e 
et 18e dragons , ont quitté Sedan ce soir pour 
*-c rendre dans lt vi£rni>ble de la Marne 

A p r è s l e 1 r Mai 
LE RECIME A P P L I Q U E aux C O N D A M N E S 

Paris, 5 mai. — On nous communique la 
note suivante : 

M. Mali.y. sou*-»ecrétaire d'Etat a la Justice, 
< 'eet rendu au ministère de l'Intérieur. II a cou. 
lève avec M. .Monis au sujet du régime à appli
quer aux condamnés, se rattachint ù U ajasmjas. 
tation du 1er mai. 

Il • été entendu que ces .condamnés bénéficie
raient du réxime politique. » l'exception de* con
damnée pour orrtraces et violences aux agents de 
1» fore* publique en fonctions. 

ÉBOULEMENT DANS UNE MINE 
QUATRE VICTIMES 

Llermont-Kerrand, 5 mai. - l'n éboule-
nient s'est irroduit aux mines d'or de Bonabot. 
Quatre ouvriejrs ont é té enseve l i s ; deux ont 
é té retirés ce soir clans un état désespéré . 
On désespère de retrouver les deux autre* en 
vie. Le débla iement est extrêmement diffi
cile il cause d e s terrains qui g l i s sent à me
sure qu'on les remue . T o u s les habitants de 
la région travaillent act ivement à ces dé
blaiements . 

TERRIBLE EXPLOSION A TOULON 
D E U X V I C T I M E S 

' foulon. 5 mai. - D a n s une pharmacie , si
tuée près de la Préfecture marit ime, un comp
teur it gaz a fait exp los ion , détruisant le ma
g a s i n et le laboratoire, et ébranlant tout l ' im
meuble . D e s éclats ont été projetés contre les 
m a i s o n s environnantes . L e jiharmacien. M. 
Jules Ghest , et son élève, M. Arnaud, ont été 
trouvés sous les décombres , et relevés horri
blement b lessés . 

Arrestation d'un antinititarista i Ttafoi 
T o u l o n , s mai. — Sur la plain.e d'un ca

pitaine du l i r* de l i g n e , les agents de la 
sûreté ont arrêté un antimilitariste n o m m é 
Giraud André, sans domici le fixe, qui aurait 
proféré d t 3 injures à ce capita ine et aurait 
crié: * Elle c=t fraîche, l 'armée française. T e 
nez, regardez-moi ce traître ». Giraud a été 
conduit au parquet. 

les fêtes de l'unité italiPime 
E N L ' H O N N E U R D E N A P O L E O N III 

R o m e , 5 mai. — D a n s une réunion tenue 
aujourd'hui à Milan, les anc iens ministres , 
sénateurs , députés et de s notabil i tés mila
na ises , ont décidé de faire une active propa
gande , afin que la statue de Napoléon III, re
l é g u é e depuis trente ans dans une cour du 
Sénat , soit so lennel lement ér igée sur une 
place publ ique de Milan. 

L'ordre du jour, voté à l 'unanimité , dit que 
l' indépendance de l'Italie, e s t inséparable de 
1 n o m m a g e reconnaissant k Napoléon i n et 
de la valeureuse armée française. 

Un accident ds ci.eB.iii de fer 
UN TUÉ; PLUSIEURS BLESSÉS 

Rath. S mai. — U n train express venant de 
Hat ingen a déraillé à deux heures de laprès -
midi, près de la gare de Rath. Le mécanic ien 
a été tué: le chauffeur et un voyageur sont 
gr ièvement blessé:,. Six autres p e r - o n n e s ont 
reçu de - b lessure- plus légères . 

Suicide dramatique 
d'un avocat à Paris 

Paris , 5 mai. — ht. H é m e n d i n g e n , avocat 
à la Cour d'appel , s'est suicidé en se tirant 
un coup de revolver dans la région du coeur. 
La mort a été instantanée. 

LES DRAMES DE LAIR 

L A C C I D E N T D U u L E B A U D Y » 

l . indres . 5 mai. — U n millier de personnes 
*•• i-ont rendues aujourd'hui d a n s les envi
rons de F a r n m a n , pour voir les l ieux où Tac-
rident du « Lebaudy » s'est produit. L'en
veloppe de toile 1 été enlevée par morceaux 
des toits des maison-, et des arbre- 1 t les. 
spectateurs en ont emporté des f ragments 
comme souvenir. 

U n e longue t ige d'acier, qui a pénétré dans 
• n d.'- cor .ages de Woodland. sera très dif
ficile à enlever, une des hél ice* e s t entrée 
dans le sol et se trouve à une dizaine de 1 iods 
de profondeur. Personne n'a été sérieuse
ment blesoé. Le dir igeable avait 800 livres de 
lest et son poids total a t te ignai t 13 tonnes . 

LA RÉVÔiÂJiKiSrATr^ 

S.int'inio ( T e x a s ) , 5 mai. - Suivant un té
légramme privé, l e - révolutionnaires se sont 
empares de Torréon. 

L E S J O U R N A U X DE P A R I S 
de samedi matin 

Pari*, samedi, 6 mai. 

LA QUESTION MAROCAIN! 
Du Saisit : 
• \jt prestige de notre armée eomnensera-t il. 

aux veux des marocains, le discrédit e*e notre 
retraite • Ne paraîtrons nous pns avoir re. u:ii par 
cratnte u'nvanter • Au lieu de rétablir l'ordre, 
nauronsnous pas augmenté la désordre, en lais
sant supposer aux Marocains que, venus pour rc-
pr nier la révolte, nous sommes partis en nous 
avouant impuissants à aboutir ? * 

De 1 éclair : 
. Le cahinct Monis Deleassé Berteaux. âpre* «rolr 

arrêté nos colonnes nu Maroc, les immobilise sur 
place Cela lui permet an répondre aux gens qu'il 
marchera, et aux autres qu il a reculé. Cest la 
solution classique des chauve-souris : elle n'est ras 
br-liante, mais elle offre un moyen ne fagner du 
temps.M 

LES RETRAITES OUVRIERES 

Dt- la Libre Par*l* I 
« Il y a une solution élêrante pour obtenir l'ap

plication de la lut du 5 avril 1910. Le Conseil gé
néral uc la Haute-Vienne l a trouvée en décidant 
de m*ttre k la enarre des départements les cotisa
tions dés salaries. L'exemple pourrait ultn être 
contagieux, *. l'autorité préfectorale .vuKtionuc la 
délibération et si nul contribuable ne la fait annu
ler par ln Conseil d'Etat Mais ce n'est plus la lot 
4e 1SM. Cest une loi nouvelle donnant aux retrai 
ta* la fcasc de 1 impôt. Le Conseil général de la 
Haute-Vienne facilitera peut-être le fonctionnement 
de )» lot. mais 11 aura tué 1» loi. » 

LES INCOHERENCES DE M. MONIS 
Du Caulois : 
• M. Monl- ne nie parait pas avoir ce au M peu' 

appeler nne belle tenue troiivernementale. 1:11 Cham
pagne, il réprime ou il arbitre au hasard, seffa-
-ant uurtoi derrière l'arasas, tntot. derrière le 
Conseil d'Etat, inuifféreni pour certains crimes 
t-iii- -evèr.-.s pour certaines iiiirruueiKe> men.t-
c.Uii loin I* inonde el 11c pi'oiejzvaii; personne. Au 
Maroc, l'inanharenco l u gouvernement se nwnite»te 
de façon plus éclatante. Il es< sans volonté parce 
qu'il est sans couraçc. 

euvelies Régionales 
Ttrnible accident sur les voies de gari§e 

des mines de Liévin 
Vendredi, vers quatre heur; s d ; l -oir, M. 

Icamprandt, (13 an?, gendarme retraite, garde 
de la fosse numéro 3. des m i n e 5 de Liévin , 
suivait l es voies de g a r a g e Sur la m ' m e voie 
un train s'avançait machine en arrière. Tout 
à coup, M. lsampraudt tomba et le convoi lui 
passa sur le corps. On le releva. Les jambes 
étaient détachées du tronc. Le malheureux 
perdait du sang en abondance. Il a été trans
porté à l'hôpital de 1-i'ns où il est mort en 

NOMINATIONS ECCLESIASTIQUES. — Di*c*s* de 
Cambrai. — V.. Lacornslei, vicaire u. Bruay. est 
nommé cure- de Beaurepaire: — M. Vaneeeloo. vi
caire à Steenwerek, est traur-féré a Rosvndacl : — 
M. Patinier. v.e«ire a r.riïelines, est transféré k 
Lille (St-Viocent-de-Paul). 

CHEVAUX BROYÉS N U UN TRAIN A FRE-
VENT. Hier natta, vers 5 b. iâ. le train 176U a 
tamponné deux chevaux qui se trouvaient sur la 
vole. Ceux cl ont été broyés et traînés sur un par-
(<"mrs! de .Mi iiièips environ. M. Alfred R^naut. 
propriétaire des chevaux, hnliitant. Montrcuil. a 

arei de 1 an Idet 
L'AFFAIRE DEFANTE, A LILLE. — II. Dunlleul. 

médecin lépestc. s est n-niiv. vendredi après uiidi. 
k la n-:?*on d arréi. ou il a longuement examiné 
Défasse, au iiiiin de vue psyc.i ulissioioslsie. Le 
praticien n'k pas encore fait connaître le résultat 
ue ses constatations, aul serviront à appuyer lac-
eusation. 

LES SUITES D'UNE IMPRUDENCE, A LILLE. — 
Vendredi, vers midi, le jeune Louis Tnnylie. lt an<. 
éi'olier. grimpe derrière une voiture, voelui -aliter 
a terre. Mais une automobile .-irrivnnt a ce mo
ment, lui passa sur les deux Jataae*. nui lurent. 
fracturées Le blesse, aères avoir et* Minas Uar un 
médecin, a éié a*a»aarté a i asêHal st sauveur. 

FATALE MEPRISE A HAZEBROUCK — ))ier , 
vers cinq heures e>.i ,*>ir. M attrullleur du chemin 
de fer du Nord. Lton Duliaele. *8 an*, rrorabl boire, 
ce la tJsaae, n absorbé de l'eau de potasse. Il a 
reçu aus-ttot les soins d'un docteur: son état est 
assez grave. 

Écrasés par on pylône 
A SERAING 

Cinq tués ; trois blessés 
L i è g e , 5 mai. — Ce soir, à SersUng, sur les 

dépendances d'un grand atelier de construc-
t ionc mécan iques , un énorme pylône , du 
poids de 30.000 k i l o g r a m m e s , servant au 
transport aérien des scor ies , s'est abattu sou
dain cl est venu atteindre des ramasscurs 
d'escarbi l les , qui se trouvaient là «n assez 
grand nombre. Cinq f e m m e s o n t été tuées ; 
deux h o m m e s et un enfant sont gr ièvement 
blessés . 

L'état de la Reine des "Belges 
Bruxel les , 5 mai- — Suivan- les journaux, 

tout danger de compl icat ions dans l'état da 
la reine e-t écarte. 
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PARIS; vendredi, j mai. — Lu pression atiuos-
phérlqnc a nemië -ur I one*t tin rEumo 
bals-« sur le ceDtre. 

I n iutuiinuni baroniétrique pt rsisw rres des îles 
FSro* (7M mm v I n autre art tirait *ar If sotte do 
tiénes (Nj;e 737 mm ! 

Lis fortes nreeston* se tiennent encore dans las 
parafes des toorei 1 sur le nord de la Knssii 

Le m i t .si faible ou modère des région* ouest 
Sur 110, eÉSia de lu Manche et lit: 1 uoôan : t! e>t 
assez fort du nordouest. avec mer houleuse dans 
le itolfe du Lion. 

De.- pluies sont tombées ?ur presque tout le con
tinent. 

En Vranie on a recueilli ta mm. d'eau S Beoan 
o u . s k Calais, 0 a lliarirville. -i à fUarrlU et à 
H. ni, , ' i \ . 1 .1 >!'ir-e!l'.. , t 1 Paris ; Il 
matin au pie .in Midi st sur le inouï Mouii.et-

L-1 tempera turc a baissa sue les Pas» Las, 1 Alle
magne et le sud-est de la Prsnce 

Ou notan ce matin: tr à Arklunirel, 7* à Paris. 
8 a Belfort. i l à Brest ci a liurde.iux. 13* a Per
pignan, lt;' à Monaco, . r a Ak'ir; , i dans les sta
tions élevée» 1 au i>uy de Dôme — f an mont 
Vcuiotix, —4- au pi. du M.Qt. 

Kn France, un teznr*» nuaireux e«t probable; l a ' 
tenipérature va se tenir dans le Msssaafai de la 
normale. 

A Paris, nier, la température moyeane ilfx a 
été Inférieure de </7 à la normale :itin. 

A la tour Eiffel ninneiature maximum trs . mi-
r.imuttï n 

OBSERVATOIRE MUNICIPAL (R*Rion ParislwilMj 
L.' CMI. ilemeiire • l l . a s a t liur, présente ce mattn 

de belles éclair, ,e-
Le vent souffle ùv ouest k nord-nord ouest, avec 

une viles*' voisine de 3 métrés par seconde 
Li teupératuro tend à s'élever aujourd'hui bien 

que h s minlma s'abaissent re matin a t" en ban
lieue. 

mARtAQi* I T Fi«r«eAiLi*a 
— hier, à midi, a été célèbre,.eu l'érlise Sami-

Maurice, a Lille, le mariage de Mlle Marthe Lor
gnez, avec M Edmond Fin. fils de M. Auguste Fin, 
négociant k La Madeleine. 

C o t o n s A m é r i c a i n s 
N*w-York, S m»i. 
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Bernai: éià 
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Iroual . 
A u SUidium 

A. a n o u r e s Ozj 
caution : Kquir. 
«•> d u 'JDe reginj 

A 4 aeureSj 
Au Vi l lage 
J«u de 60 

heures . 
Au jardin de] 

coqs. 
Ouverture d t 

càéees musicaU 
kiosque du L-acJ 
de ÏTers-BTeiuo 
Croix . 

A 4 heures 
c«t>e*c«>rt par la 

A 8 Boaraa 
Lac, br. î iai iv-
rare P e l a i t r o , 

A 9 heuros u | 
t ince . 

Til 
ContratiremeJ 

a u c u n e m e n t dzf 
tration d'au 
rE-xpositirvn, 

Le coût chu I 
KiiratrgruTj t icm J 

L'adm'niotrd 
délivrer k l e u r ! 
ment , daçn- utf 
accès la remii 

Trtjet direct 

On M 
L a Cornuad 

public que l e f 
de la liRne E. i 
kwutevarels 

Le tnr< t i on l 
a o n c é par l a i 
p lace de T l 
PheuTc. du c o f 

Le Servi 
se 

ET S O I 
L'admraibtfJ 

tendue avoo 
légTaphes i 
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U n bureau I 
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